
Laisse Ottawa....

Arr. à Montréal... 

Laiaae Montréal.. 

Arrive à Ottawa.

Chemin île Fer Canadien du Pacifique
DIVISION D’EST. 

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT'

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Arrangement* «l’ete commen

çant Lundi, II Août 1881.
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D'ELEGANTS CHARS RALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 :
L’Express du jour quille Ottawa à 12.15 pm 

“ " Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quille Ottawa à, 11.35 pm 
" “ Arr. à Toronto à"'8.45 ara
" du jour quitte Toronto a 9.00 ara
“ “ Arr. à Ottawa à 6.55 pm
“ du soir quitte l'oronlo à 7.40 pm
“ “ Arr. ô Ottawa à 4.50 am

Chars palais élégant sur les trains du 
du jour. Chars dortoir» somptueux sur les 
trains du suir.

Connections à Smith’s Fall, pout 
Brockville el le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
ard Black River et ses nombreuses con
nections pour le sud et l’est.

Connections à Toronto pour tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, le-i 
sièges dans Le char-salon, la table d i 
départ des trains pour le haut de l’Ottawa 
et tous les autres stations locales et autres 
inlormations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

»r « nui; lluin. m
GEO. W. HIBBARD, 

Assibiani-Agent-Générul des Passagers!
ARCHER BAKER, 

Surtntendant-générei
W. C. VAN MORNE,

Vice-Président.
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AVIS AUX ENTREPRENEURS.
DES SOUMISSIONS cachetées, (compre

nant les plans et devis), adressées an sous
signé, faites séparément et portant respec
tivement les suscriptions suivantes : (1) 
"Soumission pour appareil de chauffage, 
bureau de poste de Trois Rivières, P. Q ; ” 
(2) "Soumission pour appareil do chauf
fage, bureau de poste de Sherbrooke. 
P. Q.;’’ et (3) "Soumission 
de chauffage, bureau de poste d 
Ont..” seront reçues à ce bureau jusqu 
VENDREDI, le 19 d’OC TORRE prochai 
pour le parachèvement <lc travaux susdil 

Copies des plans des édifices que Von so 
propose de chauffer et un mémoire des ou
vrages requis, seront fournis aux personnes 
qui désirent soumissionner. Ces dernières 
devront indiquer l'arrangement, etc., de 
leur appareil, et en fournir un dévis bien 
détaille.

veilpour appa 
te de Cornw:'4

Les soumissionnaires devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faites 
sur les formules imprimées et signée 
les soumissionnaires mômes.

Chaque soumission doit être accompagnée 
d’un chèque do banque accepté payable à 
Voidre de l’honorable Ministre des Travaux 
Publics, égal à cinq pour cent du prix de la 
soumission, et ce chèque sera confisqué si 
le soumissionnaire refuse de signer le con
trat lorsqu’il en sera requis, ou s’il ne com
plète pas l’ouvrage qu’il aura entrepris. Le 
chèque sera remis à ceux dont les soumis
sions n’auront pas été acceptées, 
lie Ministère ne s’engage à accepte 

aucune des soumissions.
Par ordre,

F. H. ENNIS, 
Secrétaire.

5e,plus basse,

Ministère des Travaux Publics, 
Ottawa, 8 septembre 1884.

GRANDE VENTE
AU COMPTANT

D'EFFETS de MAISON

1 SEMAINE SEULEMENT 1
COMMENÇANT

LUNDI, 15 SEPT.
COUVERTES EN LAINE, la 

paire: $1 25, gI 50, SI 75, $2 00, 
$2 25, $2 50, $2 75, 83 00, 83 50, 
$4 00, etc., etc.

TOILES A NAPPES, la verge : 
18c, 20c, 25c, 30c, 35c et 40c.

COTONS & TOILES A DRAPS, 
la verge : 18c, 20c, 25c, 30c, 35c, 
40c, etc.

SERVIETTES, la pièce : 3c, 4c, 
5c, 7c, 10c, 124c, 15c, etc.

Conditions Comptant. 

BRYSON, GRAHAM & Cic.,
153 et 154, rue Sparks.

-/

AMERS G A in AUIüiNS

TRESOR DES DYSPEPTIQUES
Cette préparation guérit, outre 

la Dyspepsie des Tuberculeux ou poitri
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisies et les Rhumatis-

Préparé par le
Dr N. LACERTE.

Lévis, P.Q.
Prix :

En
dépôt

30 cts la bouteille.
vente chez les pharmaciens et en

ELZÉAR ALARIE,
71 rue Bolton, Ottawa.

26 juillet 1884 la

CHAPEAUX
D’AUTOMNE

Grande variété de Chapeaux pour 
hommes, enfants, etc, à des 

prix très réduits.

FOURRURES
Assortiment complet de Fourrures 

de toutes espèces, tel que
Kobe* pour voitures. Capots, 

Manteaux, Manchons, 
Casques, etc., chez

H. L. COTE
198. Run Rideau

’DIT
ilJT

DE DETAIL
Nous avons décidé de discontinuer notre commerce de détail de 

marchandises sèches et nous offrons aujourd’hui tout notre 
assortiment .4 un

1

1
Toutes nos marchandises sont marquées à moins du prix coûtant.

Est maintenant commencée et se continuera jusqu’à ce que tout le 
fonds soit vendu SAITS Xî,SSEÎî.TrE.

Le stock s élève à $75,000: et il faut qu’il parte.
uuiiii 1 1!miu nuira n u
66 & 68 Rite SPARKS.

m

L’enquete est commencée de 
suite. Une personne a déclaré avoir 
vu, hier au soir, à 9 heures, sortir 
trois hommes par une fenêtre de la 
bâtisse où a eu lieu l’explosion.

Ce qui est au moins consolant 
c’est que personne n’a été blessé, 
au moins grièvement.

Nous avons entendu dire qu’un 
seul ouvrier a été blessé, mais assez 
légèrement.

Cet accident est le sujet de toutes 
les conversations, en ce moment, et 
à une heure une foule de curieux 
stationnait aux abords des édifices 
devisant sur cet accident sur lequel 
on parviendra, nous l’espérons, à 
faire la lumière.

P. S.—A 24 heures une autre ex
plosion s’est fait entendre. Cette 
fois à l’angle opposé. Le mur a été 
suffisamment disloqué pour néces
siter une démolition. On craint 
qu'il y ait encore d’autres machi
nes infernales et la garde se fait 
avec la plus grande vigilance. Une 
grande excitation règne dans la 
ville.

On redoute une destruction com
plète des bâtisses départementales.

Le gouvernement a décidé d’offrir 
mille piastres de récompense à celui 
qui pourra fournir des renseigne
ments pouvant amener l’arrestation 
des auteurs de l’explosion.

PETITES NOTES

Demande a été faite au ministère 
des douanes à Ottawa que les bes
tiaux importés d’Ontario à Emer
son, et passant par le territoire 
américain, soient exemptés des 
formalités de la quarantaine.

M. Joseph Poirier, ancien député 
du comté de Beauce à l’Assemblée 
législative, vient de poser sa candi 
dature en opposition à M Linière 
Taschereau, le candidat du gou-, 
vernement dans le comté de Beauce.

L’appel nominal dans le comté 
de Beauce aura lipu le 24 octobre 
courant, et la votation, s’il y alien, 
le 31 octobre.

Les brefs portent la date du 9 
octobre. M. le shérif G. O. Tasche
reau est l’officier rapporteur.

Les brefs viennent d’être émis 
pour l’élection d’un député à l’As
semblée législative pour le comté 
de Megantic, en remplacement de 
M. George Irvine, nommé juge de 
la cour de vice-amirauté.

La nomination est fixée au 22 
courant et le scrutin au 29.

M. l’abbé Bégin, qui accompagne 
Mgr l’archevêque à Rome, n’a pas 
quitté cette ville pour s’en revenir, 
comme l’annoncent certains jour- 

11 accompagnera Monsei
gneur jusqu’à ce qu’il soit de retour 
au pays, c’est-à dire dans une cou
ple de mois.

M. Crampon qui est annoncé 
comme devant remplacer M. le 
comte de Sesmaisous au consulat 
de Québec, est, nous dit un journal 
français, l’auteur de deux rapports 
relatifs l’un aux exportations, l’au
tre aux importations des Iles Philip
pines, qui ont été fort remarqués 
au ministère du commerce.

naux.

Le gouvernement fédéral n’a 
reçu aucune information au sujet 
des prétendus troubles qui au
raient éclaté parmi les Sauvages à 
Metlakatla, C. B. M. Vankoughnet, 
sous ministre du département des 
Sauvages, interrogé à ce sujet par 
un reporter, a répondu : “Si cette 
nouvelle était vraie, je u’ai pas le 
moindre doute que le gouverne
ment en eût été informé.

Le trafic des passagers sur la 
nouvelle ligne du Pacifique, de 
Montréal à Toronto, augmente tous 
les jours. Deux chars dortoirs sont 
maintenant attachés à chaque train. 
Le trafic sur le lac a aussi pris des 
proportions inespérées. Pendant la 
première partie de la saison, il y a 
eu 282,354 tonnes de fret à Port 
Arthur. La population de cette 
ville qui était de 1,300 en 1882 est 
aujourd'hui de 0,000.

JULIEN, Enouvantà'ble ExplosionLE CANADA
t

Tentative «te faire sauter le 
Patate legislatif «lettnebec 

par la «IvnainiiePompes Funèbres Ottawa et Hull, 13 Octobre 1884

Ottawa,
1nêcal•
cer au public d’Ottawa 
Toute commande qu’ou 
Prix très modérés. On 
IRBILLARDS sont b la 
funéraires fournis sur 

iriétaire.

QUESTIONS DU JOUR On lit dans les journaux de 
Québec de samedi après midi î 

A midi 35 une détonation abso
lument iuexulicable et exception
nellement lorle se faisait entendre 
dans toute la ville.

Presque immédiatement la no 1- 
velle se"répandait comme une fusée 
qu’une partie du Parlement venait 
île sauter. C’était malheureuse
ment la vérité. La façade de 
l’édifice présentait au deuxième 
étagev au dessus de l’Assemblée 
législative,

L’ABSENCE DE SIR JOHN

Lu Mail résume comme suit les 
questions qui d’après les journaux 
grils motivent le voyage de sir 
John en Angleterre :

1o L’annexion delà Jamaïque au 
Canada.

2o Demande d’aide du gouver 
nement impérial pour le chemin 
du Pacifique.

3o Demande d’autorisation de 
négocier un traité des pêcheries.

4o Emprunt de sir Leonard 
Tilley.

5o L’affaire des limites d’Ontario.
60 Pour sa santé.
7o Enfin le procès d’élection de 

Lennox.
Maintenant choisissez la raison 

qui vous conviendra.
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UNE LARGE BRÈCHE
nine et (l’hiver '
? de bantu 
; Cie. Ces 
latent en
Loffes ;i Fardes- 
rs. Pluches, 
ihans. etc.,
use assortiment de

tie conformation très régulière 
d’une largeur de sept ou huit pieds 
sur dix de hauteur. Le choc fut 
tel que toutes les maisons du fan 
bourg en furent ébranlées ; à la 
porte Saint-Jean, la percussion 
souleva le sable dans les 
trouvé à deux cents pieds du parle
ment, non loin du Skating Rink, 
des pierres i un poids de 200 livres. 
Les employés civils qui le samedi 
ne vont dîner qu’à 1 heure, ont 
cru à un éboulement g aérai et se 
sont ppécipités au dehors.

Presque toutes les vitres des 
croisées donnant sur les cours in 
térieures sont en pièces

Heureusement que les ouvriers 
étaient absents au moment de l’ex 
plosion, car on aurait à déplorer 
une hé atombe. C’est en effet dans 
la partie en cours de construction 
que l’auteur de l’attentat avait dé- 
posé sa machine infernale, soigneu
sement enfermée dans un petit 
portemanteau bien inoffensif, que 
deux ouvriers qui travaillaient là 
rapportent avoir plus d’une fois 
repoussé du pied durant la matinée 
parce qu’il leur nuisait. Ils disent 
l’avoir à la fin jeté dans un coin. 
C’est peut-être à cette circonstance 
«e pur hasard qu’on doit de n’avoir 

pas à déplorer un écroulement gé
néral de toute la façade.

M. Charlebois, l’entrepreneur, a 
été légèrement nlessé à la main, et 
un ouvrier nommé Martel l’a été 
au cou : ce sont les seuls accidents 
qu’on nous ait rapportés.

Les dommages à l’édifice sont 
considérables ; on va probablement 
être obligé du défaire tout le pan 
de mur pour rebâtir.

Nous sommes évidemment en 
présence d’un complot infernal. 
Une enquête va être immédiate
ment instituée. Son Honneur le 

gouverneur, qui s’est 
trouvé sur les lieux après la catas
trophe, a interrogé lui-même les 
ouvriers qui ont été témoins de 
quelque chose.

eroute de 
effets

airs ; on a

iarnis et Nus,
ifferts à environ

ms la Piastre
la balance des
UX D’ETE,

les prix LES RECLAMA I IONS DES 
METISAMENENT RAS

Nous avons expliqué dans un 
article précédent la nature des 
réclamations des métis qui se sont 
mis sous la conduite de M. Louis' 
Riel.

Nous trouvons dans le Manitoba, 
un compte rendu de l’assemblée de 
St Laurent dont nous avons parlé 
la semaine dernière. Ntms en dé
tachons la partie suivante :

' )i, 20 tout,
1 ,pendant quelques jours

me heure et profitez des ,

3odcook, * *■
: SPAKK8.

AND
de Meubles
DE

l.-kTTON,

Sa Grandeur Mgr Grandin, évê 
que de Saint-Albert, le Rév. Père 
Fournond, de la mission de Saint 
Laurent, le Rév. Père Touze de la 
mission du Sacré Cœur, et le Rév. 
Père Lccoq, de la mission de Cum
berland, assistaient à l’assemblée. 
A la demande des métis qui dési
rent beaucoup que le clergé appuie 
Jeurs réclamations, Mgr Grandin a 
donné son opinion sur les différen 
tes propositions soumises à l’assem 
filée.

tfeubl;3r, Menuisier,

SUSSEX, Ottawa,
st toujours heureux d'on* 
travail que ce soit,

éparation de Maisons
Parmi ces propositions, il y en a, 

dit Sa Grandeur, quelques-unes qui 
touchent de trop près la politique 
et doivent Nous trouver indifférent, 
ne voulant jamais Nous mêler aux 
événements politiques et d’un in
térêt plus ou moins douteux pour 
la population et la religion.

Les autres propositions, ajouta 
Sa Grandeur, je m’en suis moi- 
même occupé depuis déjà long
temps dans votre propre intérêt. 
J’ai fait auprès du gouvernement 
fédéral toutes les instances possi
bles pour obtenir justice; j’ai même 
obtenu des promesses que je 
croyais officielles, mais que j’ai la 
peine de voir aujourd’hui oubliées. 
J’ai éprouvé le même Jiécontente- 
men1 que vous avez vous-mêmes 
éprouve et je n’ai pas manqué de 
m’en plaindre en haut lieu.

Monseigneur a ensuite appuyé 
sur lu besoin d’une union étroite 
et d’une grande confiance en Dieu, 
sur la nécessité d’être vraiment 
chrétien et religieux pour réussir. 
Vous avez besoin, poursuivit Mon
seigneur, de posséder toutes ces 
qualités pour affermir votre carac
tère national. Vous ne serez jamais 
rien et n’aurez jamais d’influence 
sans une union parfaite.

A ia fin de l'assemblée, sur la 
propo ition de Monseigneur 
din. les Mélis ont choisi pour pa
tron de leur race Saint-Joseph et 
pour second patron Saint Jean- 
Baptiste.

Louis Riel, animé de vifs seuti- 
J’affiction, de reconnais-

s sortes pour, Cham- 
, Salon et Salle à 
langer.
:c soin, par 
étents, et à

des ouvrier»

lieutenant -RES MODERES.
.a *5

aventeurs 
elle & Cie,,,

NOUVEAUX DÉTAILS

Un a cru d’abord que c’était 
l’engin dont se servent les ouvriers 
pour monter les pierres ; mais il 
n’en était rien. D'autres ont pensé 
que ce pouvait être la fournaise 
qui avait fait explosion, mais après 
constatation ou a reconnu que rien 
n’y avait été dérangé. Ce ne pou
vait être non plus une explosion. 
En présence de ce mystère on a 
songé à la dynamite.

L’explosion s’est 'produite dans 
l’angle sud-est de la bâtisse où les 
chambres se sont réunies l’hiver 
dernier, au deuxième étage, et 
la commotion a été si forte que 
cette oartie du mur de façade dont 
une partie s’est écroulée, menace 
ruine. Des pierres d’une centaine 
de livres ont été lancées à une 
grande distance dans le champ qui 
avoisine le pavillon des patineurs. 
Il y a un grand nombre décroisées 
qui ont été brisées dansl’edifice vis 
à vis, et le iiumb. i. dus v,très cassées 
est incalculable.

Le bureau de M. Adjutor Demers, 
entre autres, qui se trouve le plus 
près de l’endroit où l’explosion 
s’est produite, a été rempli de dé 
bris de vitres cassées. M. Demers 
était à travailler dans son bureau, 
et il a été couvert de débris. Il 
n’a pas été blessé, heureusement. 
Le temps nous manque pour don
ner les détails de cet accident qui 
parait entouré de mystères et qui 
doit être attribué indubitablement 
à des malfaiteurs. Les dommages, 
autant que nous avons pu en juger 
s’élèvent à 825,000.

Brevets il’lnvent.u* 
’'abi-u/ve, Marquer 
rce et f/e Bois 
respoiMlaiits aux Kto „ 
rre et en Usance*
ÎOLLJS h (lie,,
Chambre Victori*,
p.an «les Brevets, 

OTTAWA,. Or" .

pour Mauls
G ran

our Oiseaux
inents
tance, de profond respect pour la 
province de Québec en particulier, 
et en général pour tous les Cana
diens-français, les frères et les 
meilleurs amis des Métis, a con
seillé à ses compatriotes d’agréer 
la proposition de Monseigneur en 
choisissant Saint - Jean - Baptiste 
comme second pat: on.

On a choisi le 24 de juillet com- 
jour de fête nationale pour les

àVERDURE
Bue lil BEAU.

me
Métis.

jie LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITE, Propriétaire “RELIGION ET PATRIE” F, '«««FFET, Secrétaire do la rédaction et administrate!!!
.rs directs.
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2 CANADAABONNEMENT ANNONCES

ISELLE Payable d’avance.fpaifan......... 83,
do do quatre mois.. 1.00
do do un mois..

EdL Hebdomanaire, par an.

Première insertion, par ligne...fO.lO
Tous les jours............
Trois fols par semaine.
Une fols la semaine...
A long terme, conditions enôo'afes

0.00
0.0®0.25

1.00
0^1

Alà
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aine qui nous
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PETITE GAZETTE
—Si vous souffrez des affectations 

billieuses, maux de tête ou indiges 
lion, employez les Pillules cle Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez G U Dacier, 
et II F MacCarty Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à dorai 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses 
en général

pratiques et le public 
de l’encouragement 

qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
'a profession médicale. Prix 25c. 
ta bouteille. En vente chez G. U. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa

Cher Monsieur,—J’ai beaucoup de plai
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les ailecti 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
a: dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résuit 
ra do son usage. Tout à vous. John H il

SPRUCINE
Une des meilleures prepa» 
rations offertes j usa trie 
au public, pour le soulag# 
ment immédiat et la gnt 
ri son de la Toux, du Rhum» 
de la Bronchite, de l'E: 
rouement, de la Croup» e 
de toutes les maladies de ib 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 25 ei 
50c la bouteille.

B. F..lfcGAl K, Cbimisti , 
Montré 1

i
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Poudres de Condition d'Alexander
HOCI.KN 1*0»'U les KOOXOW-

KT AUTrtKS

tl Kl) fit IX ES CELEBRES
POOR LBS

Chevaux
Agent a Ottawa —C. STRATTON. 

Coins o'es rues Dalhousie et Sainl-Patnck 
4 VIS.—Les médecines ci-dessus, célè 
t\. bres dans tout le Canada pour leui 

eflieacité. ne se trouvent que chez M. (, 
STRATTON .le mets donc le public .; 
garde contre lés <*.

T. ALEXANDER
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé

ritable chez V. LAPORTE, rue Ride 
PLUNKETT & FRERE, rue Wellington ; 
et DAGLISII & FRERE, rue Queen, ouest.

DORION & DELORME. 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

UH Rue Sparks et 569 Rue Sussex,
OTTAWA.

Nouveaux fonds de scènes variés, peints 
par les meilleurs artistes du Canada. 

Grands avantages pour les fêtes.
Une «ioiizHine île Portraits

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

$3.00.
graphies de toutes grandeurs, satis* 
garantie.

visite est sollicitée chez
DORION et DELORME,

No. 140, rue Sparks t 
569 rue Sussex, coin de la rue Rideau.

18 Oct. 1883

Photo
faction

Une

la.

KIDNEY WORT

C’est un composé purement vé
gétal de certaines racines médici
nales, de feuilles et fruits qui sont 
connus depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe
ment sur le foi et les intestins pour 
1ns tenir en ordre parfait, sont com
binés avec les précédents.

Il est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
eiiieace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New-York et l'Ohio.

Les louanges que l’on en lait 
dans le Vermont, sa première patrie 
ne sont pas surpassées par celles 
que l’on entend dans le Texas et le 
Minesota.

EST-CE BIEN LE CAS?
Tous les marchands de la cam 

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 

St André, 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition. 
11 n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

rues Dalhousie et pour

LE CANADA, 13 Oct. 1384

MARCHE O’OTIAWA TEMOIGNAGE CONVAINCANT ASSOCIATION MUTUELLE
DH

PREVOYANCE
LA PROTECTION SANS EGALE FBTTI

Je me suis démis l’épaule à la suit» 
d’une chute, le 5 octobre 1881. Les doi • 
leurs furent appelés, mais ne puientr» 
mettre mon bras à son état naturel. Apre» 
121 jours de souffrances atroces, j’allai à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis..» 
médecin réussit à me remettre le bras ei 
position, mais les nerfs étaient tellemen» 
contractés que je ne pouvais plus que plin 
mou bras à ange droit. Les nerfs je 
raissaient étie en iil d’acier ; j’appliquai 
tous les remèdes ordinaires, de l’alcool »•; 
du vinaigre, du Brandy et te l’ainir», 
mais sans aucun effet marqué. N ci . 
avions une petite quantité de votre ai nie. 
et liniment d’huile. C’est le remède qui t 
donné les meilleurs résultats. Je m ,‘e 
trouvé que dans une pharm- nie et en petit, 
quantité, et ayant demai aux pharme 
ciens pourquoi ils ne garuHieut pus te re
mède ; “ Eh bien, me répondireut-ils, uou 
ne savions pas que ce remède avait au
tant de valeur. ” lis ont été tellement sa
tisfaits de mon témoignage que Jepuisil? 
en ont acheté et en ont vendu des quai 
tités. Mais comme je ne uouvais attendit 
vu que l’on parlait déjà de me mettre sou 
l’influence de l’Ether pour operer sur moi 
bras et détendre les neils. J’ai préfeie 
vous écrire immédiatement pour vous -n . 
mander de menvoyer six bouteilles, rr.a i 
avant que la seconde fut épuisée, les mu h 
étaient détendus et je pouvais me sen i 
de mon bras avec facilité et sans douleur.

Permettez moi de vous dire que noi t 
bous servons habituellement de volie an 
nica et Uniment d’huile comme remèr. 
pour les brûlures, écorchures, entoise , 
maux de reins et en général pour loin. • 
les maladies externes et cela avec 
meilleures résultats qu’aucun remèile r. 
peut donner. Mon médecin donne son e 
tiere approbation à ce remède.

Votre tout dévoué,
Rkvd. D. Goohuk,

Pembroke, N. H.

FARINES
Farine forte cle boulangers

par baril................
Farine extra.............
Farine de sarrasin...
Farine d’avoine......
Farine de blé-d’inde

ISAIE DAZE) LE.$ 5 25 à 5 50 
. 5 50 à 0 00 
. 5 00 à 0 00

.......... 4 75 à 5 00

.......... 3 SO à 3 75

OU CANADA.
Incorporée d’après les Statuts Consolidés 

du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial.

Manufacturier .
—(ET)—

MAiiCHANl) de CHAUSSURE
EN GROS ET EN DÉTAIL

GRAINS
ih:uxieBlé, le minot,

Avoine...........
Blé-d’inde......
Pois.................
Fèves...............
Sarrasin.........
Orge................
Seigle............. .

l 00 à 1 25 
38 à 40 

. 1 00 à 0 00 
85 à 90 

. 1 70 à 2 00 
65 à 
65 à 70
70 à 75

BUREAU PRINCIPAL:
163 RUE ST JACQUES.

MONTREAL. L’IN1COIN DES HUES
70 IDalh.o-u.9ie et de l’Bgliae 

OTTAWA.
DIRECTEURS.

A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 
Jacques Cartier—“Président.” 

n. W. W. Lynch M. P. P., 1 
Commôssaire des Terres de 1 Vice 
la Couronne Québec, P. Q. J Présidents. 

Ben. Globensky, Ecr., C. R. J
L. H. Massue, M. P., Président du bureau 

d’Agriculture de la province de Québec.
John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr, Manufacturier.

Hat ris, Ecr., Moucton, N. B. 
ir Gagnon, Ecr.
Hopper, Ecr.,
Guérin, Ecr., M. D.

Hon. Alex Lacoste, C. R., M. C. R., et T. 
J. Bisaillon, B. C. L.—Aviseurs Légals 
Arthur Gagnon —Secrétoire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Diricteur Médical.

Les surplus sont déposés dans le trésor 
provincial.

Pour informations s’adresser à
M. CHAULES PUNCH 4 KO

No, 76, EUE SPARKS,
OTTAWA.

LÉGUMES Désire faire s* voir à 
tiques et au public d'Ott 
virons en généra' qu’il a a 
en opération toutes les maebi 
établissement autrefois en opération 

Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES i

Ho scs nombreuses pra- 
awa et de ses en- 

cheté et mis 
nés du vaste

50 à 00
05 à 00
0( à 00
25 n 50
18 à 20

... 4 00 -i 6 00 
0 40 à 0 80

Patates, la poche.......
Navets le paquet..___
Betteraves....................
Cfooux,
Œufs..
Pommes, le baril...........
Prunes rouges. !e sceau

VOLAILLES
Poulets, le couple..................
Poules, la pièce.....................
Canards ....................................
Dindes, la pièce.....................
Oies...................................».......

r
—Gabriel 1( 

qu’il aime ma 
lange ?

—Oh ! quai 
faut que 1 
miliennepoui 
l’amour pétill 
éclate dans sc 

-Est-il aii 
—Sans auc 

devez bien p< 
si Maximilien 
il ne serait po 

—Oui, vou 
brielle.

Morlot était 
Après être 

silencieux, il i 
—Savez-vov 

comte de Mon 
selle de Coul 
nus ?

—C’est dam 
de Coulange < 
la première fo 

—Par qui 1: 
t-il été présen 

—Par made 
de Neuvelle qi 
plus s-rands él< 

—Ah ! fit K

la douzaine
I

e v
M. I. Dazé désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit 
Le personnel de rétablissement est 

contredi le plus complet de ce ger 
Ottawa et est composé d'ouvriers de 
mière classe.

John L.
40 à 70
40 à 50
50 à 60
75 à 1 25 
70 à 75

J. J.

TOUTE COMMANDEVIANDES
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sous le plus court délai.

Une SPEC!ALITE dans les Commandes
Les meilleurs matériaux sont employés, x 

satisfaction garantie. Prix très modérés, I 
UNE VISITE EST SOLLICITÉE \ ,

tiÈ^Les marchands de la acampagne fe- | 
La.'.e.?ibien d’“,ler visiter cette MAN'DFAüwX 
TURE avant d’acheter ailleurs. pH

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

6 00 à 6 50 
9 00 à 9 00

6 à 08
7 à 10

Bœuf, les 100 livres
Lard...............................
Veau (au quartier) .. 
Mouton do 1

DIVERS
25 à 00 
20 à 00 
10 à 14 
00 à 00 
8 à 10 

12 à 14 
10 à 12$ 
12 à

Beurre, en pain........................
do en sceau.......................

Fromage............................ ..........
Suif brut, la livre.....................
Suif fondu............................... «
Saindoux.....................................
Sucre d’érable.........................
Miel, la livre...............................
Sirop d’érable, le gallon.......

Foin, la tonne.
Paille................

9 Mai i

t15 16 mai 84
1 00

Ayant souffert du Rhumatisme pendau. 
longtemps, on m’a conseillé de faire Ve- 
saie de votre Arnica et liniment d'huit- 
La première application me donna un set 
lagement immédiat, et maintenant ju sui 
capabla d’agir à mes affaires, grâce à vol' 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue Si. Constant, Mont-ea,.
En vente chez C. O. Daciek, rue Susse>, 

( fttawa.

00 à 00 
.. 15 00 à 00 00 
.. 5 00 à 6 01 TAPIS, TAPIS fit;.h

1AIS0NÏE TAPIS '
g

VEAUX INSPECTÉES
... 7 50 à 7 00 
... 7 no à 7 50

No. 1 le 100 lbs.... 
No. 7. . EXAMENS DU SERVICE CIVIL

L’EXAMEN préliminaire, ou de cia 
secondaire, commencera mardi, le 11 
novembre orochain, et l’examen d’apt
des, ou de classe supérieure, mercredi le 12. Ayant le plus grand assortiment, les 
Il n’est pas nécessaire que les aspirantj à la ’eure ^a’-iurs, et 1 -s plus bas prix en 
classe supérieure subissent l’examen préli fait de
minaire.

de D'OTTAWA.MARCHE DE MONTREAL itu-

GRAINS ET FARINES

$4 25 à 4 30 
4 10 à 4 15
3 90 à 4 00
4 50 à 4 85

Supérieure extra....
Extra superlin-".......

“ du printemps 
Forte (moyenne)-..

“ de boulangerie-....... 5 09 à 5 50
Superfine
Fine ........
Middlings
Forte en sacs de 100 ibs... 2 15 à 2 25 

... 2 15 à 2 20 

... 1 75 à 2 00

LeCHAS IBJARDIl . «relu ris, Kideanx,lieu aux m fîmes en-Les examens auront 
droits qu’en mai dernier.

Les demandes d'admission deuront 6tre 
adrcssé-s au soussigné pas plus tard que le 
15 octobre.

re.
tiorn'clie», PûU-h, f-inriilllire- ■ 

et MeiibKe* <le toute sorte.

—Qu’est-ce 
demanda Gabi

—J’ai pronoi 
sant à la date 
vient toir tnt 
milienne de h 
quise de Neuv 
seiller en l’effi 
rier au plus vi

— Vous savi 
moi, Morlot, 
marquise de Ni 
ancienne et la i 
la famille de C

—Soi., mais 
pas d’être b'zai 
qui l’est. C’c 
Neuvelle qui 
en faisant son t 
que qu’elle dé 
et quand la f 
polonaise se ré< 
arriver jusqu’à 
Covlange, c’cs 
aussi l’éloge du 
gar a et lui t 
heur court un 
son mariage n’ 
diatement. Vc 
n’y a-t-il pas 
étonner ?

— Oui, en eût 
gulier.

—Certes, je r 
pas que madam 
Neuvelle prête 
vile intrigue, 
rait que, à son 
elle joue un ri 
dehors de son 
en harmonie av 
ses principes.

—C’est pourt 
va Gabrielle!"

—Avec tout < 
lot, nous somt 
milieu des té: 
crois y vor app 
c’est vers cette 
dirigerai...Le bi 
neur de la fami 
sont menacé 3 ; < 
dence. Par qui 
de Pemy ; nou 
peu près certai: 
le misérable a-t- 
sont ses projets 
Que veut-il '! T 
présent, est im; 
ce qu'il faut déi

—tiosthène c 
complices, ce n’i 
La dame patr 
une ; la marqui 
sans s’en douter 
une aussi, nou 
d’autres, si nom 
Ah ! M. de Pei 
scélérat ordina: 
très-fort. Nom 
nous rappeler le 
faut. Gabrielle 
tre qu’il est ai 
prudent. Son 
fertile, quand il

No. 40 RUE SPARKS3 2b à 3 40 
3 00 à 3 55 
2 90 à 3 00

P. LlSÜEÜR,
Commissaire et secrétaire du conseil. 

Ottawa, 12 septembre 1884.
à laOTTAWA. ■

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA, j
148 Hue SPAHKS.

SHOOLBRED et Cia,
Ottawa, 17 Déc 1883.

AGENT D’ASSURANCE
sur la V I E et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.
Forte de blé rouge d’hiver

en poche de 100 lbs.......
Blé rouge d’hiver

“ rouge (lu printemps...... 0 95 à
Issues de olé

AVIS AU PUBLIC
MEUBLES à 25 P. C.

2 75 à 2 80 
0 92$ à 0 95 

........... 0 90 à 1 00 la

ICOMPAGNIES REPRÉSENTÉES!

La Citizens, UE MONTRÉAL, 
La Northern, Go. ANGLAISE, 
La Caledonian.
La Phoenix,

I1 (Ml AU-DESSOUS
,

VU PRIX COUTANT15 50 à 16 00 
19 00

Son (gros) 
“ (fin).. LOUIS GRATTON, marchand de 

blés désire informer le public d’Ottawa et 
de ses environs, qu’il abandonnera la vente 
de meubles à partir du 1er novembre 
prochain et vendra

do M.
GRAINS GROSSIERS

Pois le minot de 66 lbs 
Avoine “
Mais
Seigle “

Ido0 88 à 0 87$ 
0 35 à 0 36 

55 à 0 65 
70 à 0 70 
70 à 0 71

32 “ Capital et Actif Réunis
au delà de

«@u S-4-0,000,000 •’Sou

tout son assortiment 
consistant eu ameublements de salon, 
chambre à coucher, de salle à dim r, mate- 
lats, sommiers élastiques, chaises, couchet
tes, berceaux, etc., etc., à

48 “
JüS, SENEGAL.56 “ de

56 “ .....
ENTRvpRKNEUltDIVERS

0 15 à 0 20 
0 22 d 0 25 
0 09if à 0 10J 
4 50 a 6 00 
0 30 à 0 40 
8 00 à 9 00 
0 15 à 0 00 
0 10 à 0 00

Beurre en tinette..........
Œufs frais la douzaine
Fromage.......................... .
Pommes le baril............
Oranges la douzaine....
Citrons la caisse ..........
Miel en gâteau..............
Miel coulé la lb......
Sucre d’érable nouv. la lb. 0 08 à 
Sirop d’érable le gall 
Tabac en rolls la lb 
Plumes mêlées “

DE PGIVircS FUKFDRESASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

PLACEMENTS et COURTIER.
PIOIUIR

AU-DESSOUS DU COIN DES RUES

York et Dalhousie,
OTTAWA.

CERCUEIL GLACIÈRE 
Pour conserver les corps en 
été, fourni gratis.

PRIX COUTANTACTIONS de Banques et de Compagnies 
incorporées, achetées et vendues pour ar
gent et sur marge.

EMPRUNTS négociés pour particuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es et Eglises a des conditions t * 
avantageuses. Taux d'intérêt réduits:

Le public est cordialement invité à profi
ter de ce bon marché et venir visiter le 
grand assortiment situé au

0 10
70 90 à 

0 15 à 
0 12 à 
0 60 à 
0 35 à

1 00
0 20

ITo 530 nie Sussex
,

is0 14
0 70

Cire 0 40 ARGENT placé sur garanties de première 
classe.

LES capitalistes 
tage à correspondre

M. Chas Desiardins,

LOUIS GRATTON,

I. B. TÂCKâBERRY f
LÉGUMES

.. 0 60 à 

.. 0 30 à 

.. 0 00 à 

.. 0 00 à 

.. 0 40 à

Pommes (le terre, sac
Choux, douzaine.........
Navets, minot...........
Betteraves “ .............
Carottes, douzaine....
Concombres, la douzaine.. 0 20 à 
Haricots verts, minot 
Petit pois “ “

0 60 trouveront leur avan- ropriétaire.0 00 27 Août 6 s1 20 
1 25
0 50 BUREAUX :

Edifice de l’hôtel UiiHHell, rue 
feparkft, Ottawa.

..(udi'-ïïr©^^ EM AXTEI R, COURTIEU À)0 00
0 50 à 
0 50 à

0 00
0 00

MARCHAND !MARCHÉ AU FOIN de Commerce et Droits d’AuteurMarques 
egistrés. 
1er déc.

Foin pressé, la tonne 
“ en bottes 1ère qualité 8 50 à 9 00 

6 50 à 7 00 
5 00 à 6 50

9 00 à 10 00
ACHEMIN DE FER2.î CommissionLe Restaurant “ 11Paille.. 1

Route directe entre l’Ouest et tous les 
points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
lèche et de plaisir du Canada, sont situées 
e long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent à Saint-Jean directe-

De prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Agit comme arbitre et commissaire-priseur

Bureaux : RUE SPARKS
(Enter* de l’Hotel ItusseU )

________ O'/ TA WA.

Numéros 13 & 14, five ELGIN
Ce restaurant de première classe n’est 

qu’à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels, Toujours à point, huî
tres, et primeurs de la saison. Repas à 
tonte heures. La salle à manger des aames 
est au premier étage. On fait une spécia
lité des soupes aux huîtres et des dîners 
privés.

P.S.—Les prix ne

MARCHE DE CHICAGO
Blé ...... U 77T à 0 80

.... 0 00 à 0 81*

...... 0 25# à 0 25$

.....  16 50 a 0 00
.... 7 32$ à 0 00

Maïs .......
Avoine.... 
Lard salé 
Saindoux

sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire.Finn ez
LES CIGARES

120 mars 1884

Pour les meillcures ferronneries à bon mar
ché, allez chez

McUOUGALL & CUZNEi■:
Le plus ancien magasin do ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la

GROSSE TARRIERE,
flue Sussex, et coin de la rue Duke,.

Pilules de Noix Longues Composées
»e McGALI

Recouvertes r

CABLE son certa 
toutes les aflet 
tiens bilieuses 
torpeur du fob 
maux de têt- 
in di ges tion 

V étourdisseme*" 
£ et de toutes e 

le -'.«vivais fonctionte

1ET Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la p’us npi-le 
ci juo ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
irouvé que la route de l’Intorcolonial usi 
a plus rapide pour le fret d'Europe, venant 

ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret en s’adres-

CHArDIERGS, OTTAWA.
Et à MATTAWA, P.Q.* HîCALtL

y pii MCDOUGALL 8 CUZNER, £ £

E. VEZIiYt ’
31 Octobre 1883.

I causés par 
l’estomac.

malaises 
ment de

Ces pilules s 
e étant n

x tfc n Irecommandèv 
, un do- plus sûre et des plu 
èdes contre les maladies p’.cteffiuu nu BIJOUTIER et HOUl.OteEK

No, 536, Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L'AN 

Assortiment complet de Bagnes,
Epingles, Boucles d’oreilles. M 

en or et en argent

A MOITIÉ PRIX
ge fait à ordre sous le plu 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre mtLi.

efficaces remeaes 
haut mentionnée 
pas de mercure 
Lions. Tout en 
pouvant être
quel cas, elles ne contiennent auc 
ces substances délétères qui pourraient t 
rendre préjudiciables à la santé des enfant, 
ou des personnes âgtas. Les Pilülib n 
Noix Lonouks Composées, de MoGalb, son* 
préparées avec soin, avec un extrait col* 
centré, tiré de la noix longue et combin< 
avec d’autres principes végétaux, de ma» 
niôre à les placer au premier rang paru 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré* 
sent offertes au public.

B. B MoGALE, Chimiste, 
Montré» 

la

Elles
ni aucune de ses prépara 
étant un puissant purgatil 

administré dans m import»

T de ré
MANUFACTURÉS PAR

S. DAMAS Au-u «lux
E. KING, Agent do billets,

No. 15, rue Elgin, Ottawa. 
ROBERT B. MOODIE,

Agent pour les passagers et le fret de 
l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 

Toronto. is cour.

D. POTTINGER,
Surintendant général E. VE2HTA,Bureau du chemin de fer, 

Moncton, N. B., 28 mai 1884. Porte volatile Un:VARIETY l«AI 1„
1er dec,

3 déc. 1883
i au

LES NOUVELLES DU “ STAR

Nous n’avons pas voulu parler 
dans le Canada de la dépêche 
qn’uno partie des journaux ont 
reproduite du Star, au sujet de la 
division du diocèse des Trois 
Rivières, à cause de son invraisem
blance. Voici aujourd’hui la dé
négation que donne le Monde à cette 
dépêche :

“ Nous sommes autorisés à con
tredire formellement les assertions 
contenues dans cet article ; du reste 
l’absurdité est apparente, car les 
nouvelles de ce qui a pu être décidé 
au Vatican le 30 septembre, ne 
peuvent arriver par lettre à MoiV- 
réal le 8 octobre.

M. i’abbé Verreault que le Star 
fait travailler avec ardeur à Rome, 
est tranquillement occupé à diriger 
les classes de l’Ecole Normale.

Notre confrère a été victime 
d’un mauvais plaisant ou bien il 
a voulu donner une nouvelle à 
sensation sans égard pour la vérité 
et les convenances.

L’expression irrespectueuse en 
vers le Délégué Apostolique qui 
termine l’article serait suffisante 
pour démontrer que Sa Grandeur 
Mgr l’archevêque de Québec n’a pu 
écrire une telle lettre.

NOUVELLES DES ETATS-UNIS

La “ Glen House” situé dans les 
Montagnes Blanches, N. IL, a été 
détruite par le feu avec tous les 
bâtiments avoisinants. Les pert, s 
sont de $12ù,UOO.

La fortune de Jay Gould est esti
mée à $58,7(15,513, et ses revenus 
annuels à $1,040,011. Cela lui 
donne la jolie somme de $12,888 
par jour, et $8.05 chaque minute.

En 1871, il y avait aux Etats 
Unis 62,201 milles de chemin de 
fer, en 1883, On en comptait 121,- 
502 Cet accroissement s’est par
ticulièrement fait sentir dans les 
états de l’ouest.

On dit que l’éléphant blanc de 
Forepaugh, est ni plus ni moins 
qu’un éléphant blanchi avec une 
couleur spéciale composée à Paris. 
Il a fallu 50 couches de cette pein
ture pour le mettre c;i c état.

Mary E. Barrows e' Oscar C. 
Rlarey, d’Alfred, Me., .0 (vaincus 
d’avoir assassiné le mari de cette 
première, ont reçu leur - jiiience le 
30 septembre. Tous deux ont con 
damnés à être pendus 1 i oisième 
vendredi de décembre 1885.

Une dépêche de New-York an
nonce que l’affaire scandaleuse 
Garni-yle - Fortescue a délinitive- 
merit été biglée. Mme Fo -eue 
recevra $125,000 d'indemnité et 
rendra les lettres qu’elle a c-n sa 
possession y compris celles de lord 
Cairns.

OPPOSITION
LA VIE DU COMMERCE

Je vends mes montr. s et bijou: > 
r.es de toute sorte à 25 pour cent 
d’escompte pour argent comptant. 
Chaque article est garanti, et s’il 
n’est pas tel que représenté, la vente 
est nulle.

J’ai une grande variété de joncs 
en or solide.

11. Nouez,
30, Rue Rideau, porte voisine du 

“ London Chop House”
Montres réparées avec soin. Ver

res de montres, 10 cents.

OUVERTURE DES CLASSES 
Pour les livres et tous les autres 

articles d’école, il est reconnu que 
c’est 1*. C. Guillaume, 455 rue Sus
sex, qui vend à meilleur marché, 
soit en gros ou en détail, de toutes 
les librairies d’Ottawa.

L’établissement de Tailleur 
Broadway, 133 rue Sparks.

M. P. C. Auclair pour répondre à 
ses nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor
timent complet de tweeds cana
diens.

Les meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Unis son (attachés à ce 
grand établissement.

Toute commande garantie.
Prix modérés.

P. C. AUCLAIR, propriétaire 
133 rue Sparks, Ottawa.
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Fenil les d’annonces
“ Il est si souvent d’usag 

commencement <l'un article 'lans un style 
élégant et intéressant, puis do changer 
tout-à-coup son ai tide en une réclame 
appelant l’attention «lu public sur les pro
priétés des Amers de Houblon pour encou
rager le peuple à en faire l’essai, et lui 
prouv r qu’il ne doit pas employer d'au
tres remèdes.

1 Le remède est si favorablement an
noncé par les journaux de tous les partis 
et de toutes les dominations religieuses, et 
il supplante toutes les autres médecines.

“ Personne ne peut nier la vertu du 
houblon et les propriétaires des Amers ont 
montré beaucoup d’habileté en composant 
une médecine cont les bons résultats sont 
palpables ”

mal. Il a eu le temps, depuis 
quatorze ans bientôt, de méditer 

plan ; aujourd’hui, ses bat
teries sont.dressées, et il a com
mencé l’attaque.

—Quand je pense aux machi
nations dont vous avez été la 
victime, Gabrielle, je me deman
de quelle effroyable chose il a 
pu inventer pour frapper d’un 
seul coup la famille de Coulan- 
ge toute entière. Il veut tuer 
le marquis, me direz-vons. Oui, 
mais ce n’est pas seulement la 
mort de son beau-frère qu’il 
veut. Croyez-moi, Gabrielle, il y 
a ici autre chose qu’une lâche

rillN SANS EGALE

MZE
ifaeturier .
-(ET)—

«le CHAUSSURE
'ETEN DÉTAIL
< DES HUES

a ah de I’JT^iieo 
TTVWA.

FETTILLETOIT
o d'écrire le

WË*ÉPILEPSIEson1'a LE FILS
«. tenon* de recevo r le 

■ lus bel üA>.ortimeai 

-f toiles pelulvs et dorees 

pour 1 en vires qui! ail 

1*54 lais eleimportf en Cnnaila

t

HYSTÉRIE4" Guérison souvent/ 
Soulagement tonjours!

mCCXIEHEE PARTIE.

CONVULSIONS 
MALADIES Laroyenne 

NERVEUSES .,

PA* l’emploi de laX
L’INTRIQUE. V! S0LÜT10I MTMERVUiEJACOB KKiltïT. n

(Suite)

—Gabriel le, êtes-vous sûre 
qu’il aime mademoiselle d; Cou- 
lange ?

—Oh ! quant à ça, oui. Il ne 
faut que le voir regarder Maxi- 
milienne pour en être convaincu; 
l’amour pétille dans ses yeux et 
éclate dans son regard.

—Est-il aimé?
—Sans aucun doute. Vous 

devez bien penser, Morlot, que 
si Maximilienne ne l’aimait pas, 
il ne serait point son fiancé.

—Oui, vous avez raison, Ga- 
brielle.

Morlot était dérouté.
Après être resté un instant 

silencieux, il reprit :
—Savez-vous comment le 

comte de Montgarin et mademoi
selle de Coulange se sont con
nus ?

—C’est dans une fête à l’hôtel 
de Coulange qu’ils se sont vues 
la première fois.

—Par qui le jeune homme a- 
t-il été présenté ?

—Par madame la marquise 
de Neuvetle qui a fait de lui les 
plus grands éloges.

—Ah ! fit Morlot, c’est bizar-

—Qu’est-ce qui est bizarre? 
demanda Gabrielle. ,

—J’ai prononcé ce mot en pen
sant à la dame patronne qui 
vient roir mademsiselle Maxi
milienne de k part de la mar
quise de Nouvelle, pour lui con
seiller en l’effrovant, de se ma
rier an plus vile.

— Vous savez aussi bien que 
moi, Morlot, que madame la 
marquise fle Neuvelle est la plu 
ancienne et la meilleure amie de 
la famille de Coulante.

—Soi., mais cela n’empêche 
pas d’être bizarre ou étr ange, ce 
qui l’est. C’est madame de 
Neuvelle qui présente le fiancé 
en faisant son éloge, ce qui indi
que qu’elle désire ce mariage ; 
et quand la fameuse comtesse 
polonaise se réclame d’elle pour 
arriver jusqu’à mademoiselle de 
Coulange, c’est i " lui faire 
aussi l’éloge du comte de Mont- 
gar il et lui dire que son bon
heur court un grand danger si 
son mariage n’a pas lieu immé
diatement. Voyons, Gabrielle, 
n’y a-t-il pas là de quoi nous 
étonner ?

—Oui, en effet, c’est assez sin
gulier.

—Certes, je ne suppose même 
pas que madame la marquise de 
Neuvelle prête la main à une 
vile intrigue. Toutefois, on di
rait que, à son insu sans doute, 
elle joue un rôle tout à fait en 
dehors de son caractère et peu 
en harmonie avec la sévérité de 
ses principes.

—C’est pourtant vrai, approu
va Gabrielle/

—Avec tout cela, reprit Mor
lot, nous sommes toujours au 
milieu des ténèbres ; mais je 
crois y voi™ apparaître une lueur 
c’est vers cette lueur que je me 
dirigerai...Le bonheur et l’hon
neur de la famille de Coulange 
sont menacé 3 ; c’est de toute évi
dence. Par qui ? Par Sosthèue 
de Perny ; nous en sommes à 
peu près certains. Quel drame 
le misérable a-t-il ourdi ? Quels 
sont ses projets ? Qu’espère-t-il ? 
Que veut-il ? Tout cela, jusqu’à 
présent, est impénétrable, voilà 
ce qu'il faut découvrir.

—tiosthène de Perny a des 
complices, ce n’est pas douteux. 
La dame patronnesse en est 
une ; la marquise de Neuvelle, 
sans s’en douter, en est peut-être 
une aussi, nous en trouverons 
d’autres, si nous cherchons bien. 
Ah ! M. de Perny n’est pas un 
scélérat ordinaire ; il est fort, 
très-fort. Nous n’avons qu’à 
nous rappeler le vol de votre en
fant. Gabrielle, pour reconnaî
tre qu’il est aussi thabile que 
prudent. Son imagination est 
fertile, quand il s’agit de faire le

MAGASIN PALf.lS DE MEUBLES,
38 RUE RIDEAU.

Est-elle morte Toir à ses nombrouaes pra- 
ic d Ottawa et de aea en- 
a. qu'il a acheté et mis 
tea fes machines du vaste 
;refoia en opération sur la 
Selby Lee pour la

t “ Non.
“ Elle a souflert et langui durant les 

ad nées.
“ Les médecins ne lui donnaient aucun 

soulagement.
“ Et un bon jour les Amers de Houb’on, 

dont les journaux lui avaient dit tant de 
bien, l’ont guérie.

“Vraiment! Vraiment!
“ Combien nous devons être reconnais

sants pour cette médecine.'’

Les soull>auceH d’une tille

“ Il y a onze ans notre fille était clouée 
sur le lit de douleur.

“ Elle soutirait des maladies de rognons, 
du foie, de rhumatisme et de débilité ner
veuse.

“ Elle était sous les soins des meilleurs 
m' decins qui lui donnaient toutes espèces 
de remèdes sans lui donner de soulage
ment, et maintenant elle est très bien 
après avoir fait usage des Amers de Hou 
blon que nous avions méprisés pendant 
des années—Les Parents.

Un i>6re qui ee rétablit
“ Mes filles disent :
“ Comme notre père est mieux depuis 

qu’il fait usage des Amers
“ Il se rétablit vite après avoir soulïerl 

d’une maladie déclarée incurable.”
“ Comme nous sommes heureuses qu’il 

fasse usage de vos Amers.”

VENTE EN ORGEvengeance.
—Ecoutez : malgré ce que 

vous m’avez Ait tout à l’heure 
de M. de Montgarin, ce jeune 
homme m’apparaît comme un 
personnage mystérieux, me pro
duit l’effet d’un point d’interro
gation isolé sur une page blan
che dans un livre.

—Quoi ! s’écria Gabrielle, en 
pâlissant, vous penseriez.

—Mon Dieu, je ne peux rien 
dire encore, répondit Morlot ; 
mais nous nous trouvons dans 
une situation qui nous autorise 
à faire toutes les suppositions. Il 
faut voir et avancer dans ce dé
dale d’ir "amies, pas ,à pas, avec 
pruder ce. Nous devons po. er 
nos investigations sur tout, et 
pour la même raison, avoir le 
soupçon de ceci ou de cela.

Autrefo s, : vec la patience et 
l’espoir, qui ne m’ont jamais 
abandonné, je suis parce u à 
découvrir bien des choses ; je 
me souviens du passé, Gabriel
le, et plein de confb ice, je vais 
me mettre en camp.:^ «e. Tout 
en protégeant II. le marquis de 
Ooul jge contre la fureur san
guinaire de son ennemi, je cher
cherai dans l’ombre, et j’espère 
bien que je ferai jaillir la lumiè
re. Je n’ai pas besoin de vous 
recommander, n’est-ce pas, de ne 
parler à qui que ce soit de ce 

disons ici. On ne

N. li.—Voyez le- échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine. PARIS, 7, Boulevard Demie, 7, PARIS 

PHARMACIE DÜRBL
Dépit à Québec, chu le D' Ed. MORIN * C-, et du» toute, Phueede» «1 CanadaDES CHAUSSURES i tüilPAti.Mü de NAVltiATlON 

RIVIÈRE OTTAWA. «mre attirer l’attention du 

i rétablissement est
* * * X** -* El

plet -de ce ge 
mposc d'ouvriers d HUILE DUCOUXDOCT"

HUILE DE FOIE DE MORUE
Iode-Ferrée ao Quinquina el an Écornes d'Orangee Anèra

COMMANDE
êc et expô- 
délai.

ice sera exécuté 
is le plus

TE dans les Commandes i
natériaux sont employés. \ 
intie. Prix très modérés,
2 EST SOLLICITÉE \ I /
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LIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 
OTTAWA ET MONTREAL.

LE BATEAU QUITTERA LE QUAI 
DE LA REINE

Ce précieux médicament, fruit dos longs travaux et des persé
vérantes etudes du Docteur duooux, réunit «ous une seule 
forme l'Huile d# Pole de Morne, le Pr., lo quinquina et u 
Blroy d'Bcoreee d'Orangee Amère».Misands de la acampagnefe 

■ visiter cette MANU FAO 
heter ailleurs.

DAZE,
Propriétaire.

Lai* éléments qui entrent dans la composlt' n de ce produit 
expliquent suffisamment son Immense suocèp A l'augmentation 

«■OUlWDUIKiv • constante do sa consommation prouve on ne pout mieux 
'LutDameJiHulSmij est pourvu do toutes lei finalités nécessaire- pour guérir I
" i»vUîDl'Cot.". mie. la Chlorose. I"- # le /vur-i le* ,ïr.inrAifi

i‘dlames, la Pkifiisie et tourna lo.* a//.-•< lia » stru/meuse4

i»à,*6ÿ-T0US LES JOURS-®*
A 7 HEURES DU MATIN

—(0)—

TA UX de PASSA GE pour MONTREAL :

1555KSN
qu’il 
i né

es. N'iutnei

4- kj&l 181 Médecin» le» pin» éminent» recommandent tant 
yA \ i particulièrement ce médicament, d’une odeur agréable, 

\j »an» mauvais goût et dont l’usage e»t ffeclle,économique.

m Dépôt général A Paris : Dr DÜCOÜX, 209, m St-Deiii

de Houblon.TAPIS cte.fi

IDE TAPIS'
asso, aller.............................(#2.50

aller et retour... 4.00
Première t'hw

Seconde Classe................................................
Voyage complet descendre par lm 

tenu et revenir en chemin de fer 4.50
A Québec . tP Ed. MORIN éb C", 

FtMLrznAolexia-CIilzxLlB’bee, 314, rue 3t-Jenn
BILLETS VENDUS A BORD 

FRET TRANSPOSÉ A BAS PRIX.
plun amples Itiforma- 
’ailretoier au bureau 

de la compagnie,
QUAI DE LA HEINE»

Une Dame d’Utica, N.Y.

l'our 
ItOllN sOTTAWA.

ind assortiment, les 
et 1 s plus bas prix en 
fait de PILULES PURGATIVESJOUISSEZ

De la Santé et du Bonheur mw d'Euxra TomaoE ahtmlaieuï «u or guillié
Préparé par PADL GAGE, Phi™, seul Propriétaire, 9 r. de Grenelle-St-Germain, PARIS

t de V ÉLIXIR 
te. Comme Purgatif,

en môme temps que mfniichiwnnt ; Il aide et 
corrige toute® les secrétions ot donne de la 

Une expérience do plus de soixante année» a démontré que VJtliecir OuilUé
était d’une efficacité incontestable contre toutes les

FIÈVRES ÉPIDÉMIQUES, DVSSENTERIES, CHOLÉRA, AFFECTIONS GOUTTEUSES
et en général comme dépuratif'lans toutou leu MAlADIlfl OOKOSBTIVHB.

Us Pilules d'Portrait i îlixir du 
petit volume, toutes les propriétés toni-purga 
Elles conviennent surtout a lu clbsse ouvrière, a laqué 
penses considérables des maladies et les pertes de temps.

Dépôt .'i Québec') Dc Ed. MORIN & C1*, Pharmacien-Chimiste, 314, rue St-Jean. *

ilarls, Rideaux, re. AU CLERGE

0TTAW1 PLÂÏÎMi mm
Faites

comme d’autres 
ont fait.

COMMENT?Pôles, Garniture» 
* île toute sorte. GUILLIÉ «>stL’action

bienfaisnn
toujours force aux organes. N'exigeant ptu» tms Mte j
tonique sivtrt, Il peut être administré avec nn égal |

succès aux enfants et aux vieillards sans 1 
crainte d'aucune espèce d’accident. 1à la Souffrez- voua* dc maladie» de» 

t _ rognons ?
“Lo “Kidney Wort’ m’a ramené, pour 
nsi airy, dos portes du tombeau, lorsque

1
Toute espèces d'ornements d’église, tels qne 

VASES,TAPIS O'OTTAWA,
le SI-AUK'S.

3RED ot Cie,

ainsi dirq, dos portes 
j'avais êi$ condamné troieo médecins 

Dcveraux, Mechanic, Ionia, Mich.

j «vais ere condamné 
éminents du Détruit.” 

M. W. Dcveraux, M
CALICES,

PA TENES,
CIBOIRES,

CRUCIFIX,
OSTENSOIRS,

BURETTES,
ENCENSOIRS

CHANDELIERS,
Et autres ornements d’autels.

Calices et Ciboires dorés an 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J. F. GARROW,
170, RUE HPARE8

Ottawa, 29 janvier 1883.

que nous 
doit rien savoir à l’hôtel de Cou
lange.

—Vous avez loué à mou in
tention la chambre à côté, c’est 
bien. Mais un second domicile 
me sera nécessaire. Il faut pren
dre d’avance toutes les précau
tions utile afin d’empêcher l'en
nemi de soupçonner qu’on s’oc
cupe de lui et que la famille de 
Coulange a des amis dévoués, 
prêts à la désendre.

—Merci, mon ami, dit Gabri
elle avec émotion ; vous voyez 
que j'avais compté sur votre dé
vouement, puisque je n’ai pas 
hétité une seconde à vous appe
ler. Mais vous allez être éloi
gné de Chesnel pendant des 
mois peut-être ; comment expli
querez-vous votre absence à M. 
le marquis ?

—D’abord, Gabrielle, répondit 
l’intendant, M. le marquis n'est 
plus mon maître. Depuis huit 
mois, c’est à M. Engène que je 
rends compte de ma gestion.

Aujourd’hui même, je lui ferai 
une visite et je lui demanderai 
simplement de m’accorder un 
congé.

—S’il refusait ?
—Je ne le crois pas. Mais,dans 

ce cas, Gabrielle, je n’hésiterais 
point à me démettre de mes 
fonctions.

—C’est bien, dit Gabrielle, 
voilà le vrai dévouement.

—Gabrielle, reprit Morlot, 
quand vous m’avez dit tout à 
l’heure comment le cheval de 
M le marquis s’est emporté, 
vous avez émis cette opinion 
qn’on devait avoir fait avaler à 
l’animal une drogue ou un poi
son quelconque. 
g|—Oui, mon ami, je crois ce
la.

—Eh bien, Gabrielle, je le 
crois aussi.

—Ah!
—Mais, en croyant cela, je 

dois admettre aussi qn’il y a 
parmi les serviteurs actuels de 
la maison de Coulange un com
plice de Sosthène de Perny.

—Cela ne ne me parait pas 
douteux, répondit Gabrielle.

—Je n’ai pas oublié le rôle 
ignoble que jouait autrefois,près 
de madame la marquise, sa fem
me de chambre Juliette.

Une lueur subite traversa la 
pensée de Gabrielle.

(A suivre.)

/>' Kuill
ratives et d

ié contiennent, sous un 
épura tires de cet Élixir, 
telle elles évitent les dé-

Von n<>rfN sont-ils nffaiblf» 7
“Lo “Kidney Wort” m'a guéri la fai- 

blcsse des nerfs, etc., lorsque l’on désespérait 
do mes jours.” Mdo M. M. B. Goodwin, Ed. 
Christian Monitor, Cleveland, 0.

Sou lirez-v

“ Le “ Kid 
mon urino 
puis ressem

y
883. U

jjii
onN dc ln lirin'ht ?

nqy Wort” m'a guéri lorsque 
avait la consistance do la craie, 
Liait à du sang.

Frank Wilson, Peabody, Mass.

maladie deB
M. C. 0. D ACIER a ces médecines en dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex

I • Sirop des Enfants du Or Coderre
rop est prépa- 

rée avec l’approua- 
*wv\ tion des professeurs 
’sSyX de V E ■ oie de Méde* 

cine et de Ohirur» 
le de Montréal, 
•u nité de Môdeci- 

Mine de V Université 
Hldn Collège Victo» 
**1».

Le sirop des en» 
'// faute est eupériem
////ZAa^W à toutes les prépa- 

lions calmantes

j aio prescrit. Il procure nn 
eut presque immédiat.”
Dr Phillip C. Ballou, M

Ce si
SENEGAL. SI»lagom WlEPRENEüit oncton, Vt. zv:

CHEMIN DE FERrcS FUNEBRES WsrAïïfflîaiï
ladio chronique du foie- lorsque je demandais 
à mourir.” Henry W’ard, ex-colonel

6il Gardes Nationale, N.Y.

n» de douleurs dan» 
le dos ?

“Le “Kidney Wort” (1 bouteille) m’a 
lén lorsque j’étais si souffrant que jo ne 

s me plover, mais que je me roulais

C. M. Tallmago, Milwaukee, Wis.

.Souffrez-vous de maladies des 
roffiions 7

‘‘Le “Kidney Wort” m’a guéri do mala
dies du foio et des rognons après que j’eus 
suivi inutilement, pendant des années, lo 
traitement des médecins. Co remôdo vaut 
itilU la botte.

tiaml Hodgcs, XVilliamstown.Wcet Va.

muCANADA Al WWla. lN DES RDES

t tiii'housic,
'TAWA. MAGASIN D’HABITSSou tirez-vo y

%LA
vouvaii 
bord de

VOIE LA plus COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les points à l’est.

DE PRINTEMPS ET O’ÉTÈ ÈKtê7 rati
offeCIL GLACIÈRE 

srver les corps en 
gratis.

offertes aux môret 
de famille pour conserver la santé de leurs 
enfants ; il -peut être donné avec la plu» 
grande confiance aux enfants dans lea cat 
suivants: Colique. Diarrhée, Dysaenterie, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux, 

ne, Coqueluche, etc. 
mandes le Sirop dü Dr Godirrs el 

n’en achetez point d'autre.
En vente par tout le Canada et les Etat» 

Unie

1, TOUTES SORTESsCHAPEAUX
est des p us considérables el comprend 

toutes les nouveautés.

Noire assortiment est môme trop considé
rable, nous voulons le diminuer en

( j CONVOIS a PASSAGERS J 
* Tous Les Jours 1

De

ÜK&BERRY Souffrez-voun d« la constipation7
“ i.ci " Kidney W’ort ” facilite les évacua

tions et m'a guéri après que j’eus fait l’essai 
d'autres remèdes pendant seize uns.

Nelson Fairchild, St-Alb
VENDANT A BON MARCHE. PRIX, 25 Ct*. LA BOUTEILLE,

Seal propriétaire,
B. E. MoGALEÀ) CHARS PULLMAN.UK, COURTIER

CHANS/A. . I
mission

Chimiste.
Montr

ans, Vt.
Rjiccordcment à la garo Bonaventure, do Mant- 
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et les trains du chemin dc fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux vi’lus do 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany t;. New-

A partir du 2 
culeront comme
Partant

NOTRE ASSORTIMENT DESouffrez-’
“ Lo " Kidne

dc la malaria 7
y Wort” cet supérieur à tous 
èdes dont j'aiu jamais fait 

ma pratique.
Dr R. K. Clark, South Hero, Vt.

la1883
les autres rem 
usage duns CHEMISES J. H. AltIAL,

de toute description, est le plus considé
rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires.
VARIETE PRESQU'INFINIE DE

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNGE DE CORPS, ktc.

Etos-voiiN bilieux 7
“ Lo “ Kidney Wort” m'a faitplus 

pue tous les autres remèdes dont j’aie
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
( de bien

o jamais Janvier 1881, les trains cir-
*e et commissaire-priseur ûfdo J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

TAPISSIER 
et VITRIER,

Montréal.d’Ottawa. 

4.50 i».m. 8.20UJE SPARKS
l’Hotel ILussell ) 
TAWA,

Souffrez-vousd.’* hemorrhoid es 7
hémoirhoïdea qui*cou 1 alenGU<Lc Dr 

;>lme m’avait recommandé co remède. 
G. II. Horst, Caissier M. Bank, Myertown, Pa-

Etes-vous torture par lo rhumu-

“ Le “ Kidney Wort ” m'a guéri lorsque les 
médecins m’avaient condamné ot apres que 
j’eus souflert pendant trente ans.

El bridge Malcolm, West Bath, Maine.
Anx femmes qui sont malade» 7
“Lo ‘"Kidney Wort” m’a guérie d’une 

maladie dont je souffrais depuis plusie 
années. Plusieurs de tocs amies qui en • 
fait usage en disent le plus grand bien.”

Mde IL Lamoroaux, Ile La Mo the, Vt. \

Si vous voulez chasser la maladie 
et jouir d'une bonne santé

Faites usage du

COLS Marchand de
PEINTUREMontréal. Arr. ft Ottuu 

12.20 p.m.
Pi t de

8.4
4.30 ET DE VITRES,

526 RUE SUSSEX
8.00

Tousles convois à passagers ee rendent direc
tement à Montréal, sans changement de chare 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin so raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et tontes lei 

tions intermédiaires qui arrive à Toronto

OTTAWA277, RUE WELLliMjT-.il,
G- Gagné et Oie M. Arial se charge de toute 

commande dans sa ligne d’af
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

(s ferronneries à bon mar- 
allez chez à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viû tipring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 

Fichburg à 6.00 p.m. et New-York a 
m., arrivant à Montréal à 8.25 du

la5 mars. 1883
LL <C CUZNEj ■■
aagasin de ce genre à 
1850, à l’enseigne de la

I TARRIERE,

coin de la rue fluk

NOUVEAU MAGASIN
viû
4.30 p. 
matin. Les propriétaires trouveront 

un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

PEINTURE, TAPISSERIE. VITRES
ET HE HECORAIIUN 

No. 208, Rue DALH0ÜS1E, Ottawai KIDNE Y-WORT CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
RES. OTTAWA.
P.Q.

BT RAILS NEUFS EN ACIER
Les naasagers pour le Sud et l’est changent de 

chars a la gare lionavcnture à Montréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en
droit.

Les

17 mars 1883 laLe PuriCcaitur du Sang.
TENU PAR

ICOOUGALL t CUZHER, £ g

HZIYi '
NOUVELLE

Boutique g BarbierGEO. 1 HILBERTVER SOLITAIRE
Uun éminent savant allemand a récem

ment découvert un “ spécifie certain ” ex
trait d’une racine, contre le ver solitaire.

Le remède est agréable a prendre et n'af
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma
gique sur le Ver Solitaire qui se détache 
de sa victime ct passe facillement et tout 
entrier, avec la tête, et étant encortf en ' 

Un seul médecin s'en est servi dans 
de 400 cas, sans qn’il ait manqué me 
fois de prod ;ire son effet. Succès gar 
on n'bxige aucun payment avant qne le vei 
ne soit sorti tout entier. Envoyez nn tim
bre et vous recevrez une circulaire donnant 
les conditions.

IProprié'fe&ire bill autre renseignement peu
vent être obtenue aux bureaux du Grand Trono 
ruetiparke, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains so 
réglés d’après l’heure du 75ème méridien.

D. C. LINSLEY,

et toutete
ibte

: et HO K LOU K B
Rue Sussex,

ITAWA.
-E NOEL ET 
Dü JOUR DE L AN 
plet de Bagues,. 
les d’oreilles. M 
et en argent

T I É PRIX
irdre sous le plus cour, 
is prix modérés. ,
lélôbre montre WaltLi. ^

Felix aB.AV30£iM. GEO. PHILBERT, se charge de toute 
commande que l’on voudra bien lui donner. 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de la cam
pagne sont priés d’aller lui rendre une 
visite avant a’acheter ailt

Nos. 32 et 34 R UE YORK 
OTTAWA.Gérant.

A. G. PEDEN,
Agent gén. des patiuagers. 

Ottawa. 22 août 1884.
J’ai l’honneur d’annoncer au public d’Ot

tawa en général que le viens dfouvrir une 
nouvelle boutique de barbier à l’adresse ci- 
haut mentionnée. Toute on remerciant mes 
nombreuses pratiques d’autrefois je m’< ta

sse de solliciter de nouveau leur patro- 
d'avance qne je ferai 

ion pouvoir pour leur donn 
pleine et entière satisfaction comme par le 
passé. Je donne une attention toute parti
culière à la coupe de cheveux des enfants.

FELIX GRAVEL, 32 et 34, Rue York.
2 oct

QEO. PHILBERT,
208, RUE HALROÜ8IE.

Il fêv 1884

Arvif «lux

L. A. Olivier press
nage
tout

A VOUAT. leur assurant—Faite. l’eneHi ae la Y AI.lv 
HI A. d’est la meilleure pom
made «outre la chute de, 
cheveux et la Calvitie. Eu 
vente chez C. O. ItACIEK. 
1-liurmaclen, rue Niiwe

leBureau.—Encoignure des rues Rideau el 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

mr ARGENT A PRETER ~m 
Ottawa, 3 janvier 1883.

HEYWOOD A Cie.,
19 Park Place, New York

300 barils de pommes à vendre 
chez G. Stratton.

■bzuta. 1 juillet 1884
ln:VARIETY 1«A1 I„ l a1 SD



iGrande Vente à Sacrifice
----- DE------

PORCELAINES, VAISSELLE
JET VERRERIE

Toul doit eire vendu »u prix contant afin de faire place 
pour les nouvelles marchandises d’automne qui 
viennent d’Europe.

nous

€. S. SHAW & Cie
Importateurs directs.

Ottawa, 2i Janvier 1884

\ JULIEN. 'ALPHONSE « *

Entrepreneur de J Q Mgr, Pompes Funèbres

363 Rue DALHOUSIE, Ottawa,
Ci-devant occupé par M. Joe. Senècal.

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au public d'Ottawa 
et de ses environs qu’il a ouvei t un magasin de pompet funèbres. Toute commande qu'on 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

3 mai—1 an

A. A. ADAM, GRANDE VENTE I 1
WAvocat, Procureur, Notaire, Sollici

teur et Collecteur.
—A—

SACRIFICEBureau : chez MM. O’Gara & Rem ou,
No. 58, rue Sparks, Ottawa

am suivra les Cours civiles et cri- 
de la province de Québec.

DES

Effets d'automne et (l’hiverM. Ad 
minelles

Venant du fonds de banqueroute de 
CHISHOLM à Cie. Ces effets 

consistent en

Manteaux. Etoiles a Parties# 
sus. Velours, Pluches, 

Soies, Unbans, etc.,
Avec un immense assortiment de

Chapeaux Garnis et Ms,
Qui seront offerts à environ4RITES ES FOiiRRURtS

30 cents dans la Piastre
Y compris la balance des

•CUAPE AlTX D’ETE,Mon assortiment de Mantes courtes en 
fourrures pour dames est maintenant com
plet. Elles sont faites avec les fourrures 
suivantes :

Castor, Seal de la mer du 
sud, Lynx, peau de singe, Seal 
du Greenland, Mouton de 
Perse et Renard n iir, et en four
rures plus communes si on le désire.

A des prix

EXTRAOüDINAIREMEAT ..-AS I
La vente commencera

Mercredi, 2fi Août, M

Et se continuera pendant quelques jours 
seulement. (Une courte mante en fourrure est l’objet 

le plus élégant et le plus commode qu’une 
dame peut porter, et en même temps le 
plus comfortable. Je dois faire observer, JS. J
cependant, que toutes les mantes ne vont VV UOUwUWuj
pas également bien

W3T Venez à bonne heure et profitez de& 
meilleurs lots, chez Jn

:i», RUE SPARKS.

U. J. DEYLIN. GRAND
Magasin de Meubles

DE

L. GRATTON,
Entrepreneur Meublier, Menuisier,

No. 530, Rue SUSSEX, Ottawa.
----- r^ M. GRATTON est toujours heureux d’en- ,

^ I j y Xii^w W* taüPaËi trePrendre quelque travail que ce soit

[Ancien Poote de P. O’NfEARA] Construction et reparation de toons
20, 22 ET 24, RUE GEORGE Meubles de toutes sortes pour, Champ 

bi'c à coucher, Salon et SaUe à 
manger 

ec soin, par 
>étents, et à

décorée etCette maison a été reparée, 
meublée à neuf, avec toutes les

Améliorations Modernes Le tout exécuté ave des ouvrier^

DES PRIX TRES MODÉRÉS,s spéciaux sont offerts auxDes avantage
artistes de théâtre.

La buvette est toujours pourvue des meil- ter Uct. loo J 
leurs marques de

Vins, Liqueurs et Cigares. Alix Inventeurs,
- - - - - - - - - -  , J. CoTirsoUe & Gis.,
POMMES POMMES POMMES Solliciteurs de Brevets d’JnvcH/u: "

T. P. O’CONNOR, Prop.
Ottawa, 2 sept 1884

Dessins de Fabrique\ Marques 
de Commerce et tic. Bois

Agences et Correspondants aux t 
nis, eu Angleterre et eu France.

Charles Donald A Co.,
79, RUE QUEEN, LONDRES, E. G.,

Seront heureux de correspondre avec les Ln 
propriétaires de vergers, les marchan ls et 
expéditeurs de pommes du Canada, en vue 
du commerce d’automne et du printemps.

MM. Donald et Cie.. donneront aussi les 
facilités accoutumés à leurs pratiques qui 
auraient besoin d'avances.

31 juillet 1884

J. GOÜRSOLLE k Oie ,
Chambre Victoria, 

Via-6-v's e bureau «les Brevets,
OTTAWA, Ont

B. P.—Boite 63 
24 Fév 1883

Voila-es pour Lit'aiits
A. B. McDO Uli)

ENUANTEUR DE LA REINE

MARCHAND
Cages pour Biseaux

Commission E. fi. LAVÉâDME
No. 10 RUE ELGIN

No. OU Rue RIDEAU.

10.000 PKKSONNES
Ont visité le grand magasin de 
Harper à 10 cents et $1.00 pendant 
la semaine de l’exposition. Voyez 
notre grande enseigne flottante au- 
dessus de la rue Sparks, aux numé
ros 1:37 et 137J à l’ancien et fameux 
poste de Flanigan.

Lt 16 Biyil
Ci-devant salle de

L’INSTITUT CANADIEN, RUE YORK

JH. M. J. Caln,
M. T. II. Winiiet,

Grande représentation par excellence,

LUNDI, 13 OCTOBRE
TOUS LES SOIRS A HUIT HEURES. 

Les mardi, jeudi et samedi, à 2:30 p. m. 
Engagement de la fameuse troupe

Locataire et Gérant 
Directeur

ÎRIALITV IDEALS
Sans égale, et 

haute renom
comprenant des artistes de 

mée.“Changement de pro
gramme complet,

Prix d'entrée : 
l.E SOIR, 15, 20, 30 et 50 Cents, 

VAPRÈS-MIDI, 10 et 20 Cents.
ggy’Lever du rideau & 8 heures et 2.30 p.m. 
Ouverture des portes, une heure à l’avance.

La semaine prochaine une grande sur
prise Corinne Merrie Maker*

profil de la Nouvelle Résidence des 
P.èvds Pères Ob/als, missionnaires 
sur le Haut de V Ottawa et la Baie 
d'Hudson.

Au

GEAND TIRAGE DES PRIX
A l'inauguration de la Nouvelle Maison, 
par Sa Grandeur Mgr Lorrain, à son retour 
ae la Baie a’Hudson.

2 lots à bâtir à Mattawan..................$100 00
2 lots à bâtir à North Bay....................  100 00
1 montre d’or pour messieurs......... 100 00

d’or pour dames...........%........ 50 00
ire d’argen,, • Waltham)....... 40 00
e de thé, (Best Japan)............. 30 00

1 montre 
1 montr 
1 cais3'
1 quart
1 quart de fleur..........
1 habit complet.......
1 poêle d’huile i 
1 pipe en écume 
1 set de bijouterie....
1 paire de raquettes..........................
1 chapeau de Leghorn, (Suns Peur)

de

15 00
i0 00

de mer......................... 10 00
8 00

à charbon

r, no

BILLET,
Ce bazar est définitivement fixé au

20 OCTOBRE
Toute contribution en argent ou en arti

cles envoyée au soussigné sera reçue avec 
reconnaissance, et les noms des généreux 
donateurs seront mis dans la “ Corne d’a
bondance.”

Chaque billet a une chance sur 
magnifiques articles nommés ci-dessus.

METHODE DU TIRAGE—Le premier 
nom sorti de l’hurne ai>ra le premier prix 
sur la liste, et ainsi de suite.

Le tirage se fera a/ec la plus stricte 
impartialité pour tous.

Les personnes charitables qui ont bien 
voulu se charger de vendre des billets 
devront rendre leurs comptes avant la date 
indiquée ci-dcssns.

Le soussigné les remercie d'avance pour 
leur généreuse coopération.

tous les

Révd J. ü. POITRAS, Ptre, O.M.I.
Missionnaire.

LA SANTEJJN DEVOIR
3,A MALADIE UN CRIME !

------ DU------

Dr. B AXTER.
Le SEUL REMEDE VEGETAI

CONTRE LA

Dyspepsie, Perte «l’Appel II. 
Imllgehition. Countip«Iio ■* 

Habituelle» Mal de Tele 
de., etc., etc.

PRIX, 525 cto. la BOUTEILLE.
Vendu parlout, et par C. 0. DAC J Eh.

Ottawa.
15 mai 1383. lan

LA VALERIA empêche la chute
*les cheveux en trois jours. C’est 1«
résultat de toutes les expériences
(n on eu a faites. Eu vente chez

O O. Dacier, rue Sussex, chez L
l). Martin, rue Rideau, et chez tous
les pharmaciens. Voir les certificate

Payable d'avance,fparTi 
do quai 
do un n 

Edt Hebdomanaire, pa

6e année

ABONNES!
LA SÉPARATION D’AVEC LES
amis est une des nécessités de la 
vie. Mais il est plaisant de dire 
que le Dr Scott Putnam a décou 
vert un moyen par lequel des amis 
longtemps unis se séparent sans 
aucune peine ou plainte. Le Put
nam Painless Corn Extractor en 
lève promptement, sûrement et 
sans douleur les cors les plus enra
cinés. Défiez-vous des remèdes 
que l’on vous offre comme “ aussi 
bons que le Painless Corn Ex
tractor.”

U. L. Fuller, de Montréal, vient de 
paraître. Cet indicateur des adres
ses est compilé avec soin et offre 
des renseignements très utiles et 
nombreux à tous les marchands et 
hommes d'affaires. Chaque mai
son de commerce devrait en avoir 
une copie. Prix $2.50. En vente 
aux bureaux du Canada, rue Sussex.

30 pièces d’étoffe à robes (costume 
cloth) valeur 18cls pour 12Jc s. 11 
faut les voir pour être certains de 
la vérité. Au grand magasin de 
J. L. Richard, à la boule verte, rue 
ualhousie.

On demande un agent résident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvelles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l'air à gaz, 5U pour 
cent moins cher que ie gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse :

The Canadian Air Cas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint 
François Xavier, Montréal, P. Q.”

9 oct.

Résume Télégraphique

CANADA
MM. R. Dobell & Cie., de Québec, 

ont passé un contrat pour la coupe 
de 300,000 billots d’épi nette l’hiver 
prochain.

51G navires océaniques sont en 
très dans le port de Québec depuis 
l’ouverture de la navigation et 480 
en sont sortis.

On a commencé jeudi, en Cour 
Supérieure de Québec, l’enquête 
dans le procès en invalidation de 
l’élection de M. Charleson, comme 
conseiller du quartier Montcalm.

Vendredi à Québec, un bœuf fu
rieux, appartenant à M. Mathias 
Turcotte, boucher, a causé une ter
rible panique à Saint-Roch.

L’animal a fini par se réfugier 
dans la cour de M. -Jos. Laflamme, 
fils, rue Notre-Dame-des-Anges, où 
il a été abattu à coups de fusil.

ETATS-WN1S
A Madison, hid., le professeur 

Hubbard, d’un couvent de jeunes 
filles a puni hier Emma Stanley, 
pour avoir chuchoté en classe.

Le père de la jeune fille s’est 
rendu à l’école hier, a terrassé le 
professeur d’un coup de poing, et 
lui a donné une volée de coups de 
fouet.

CORRESPONDANCE

M. le Rédacteur,
Vous annonciez, lundi dernier, 

qu’il y avait eu grande fête la 
veille, à l’église Saint-Jean-Baptiste. 
Vous disiez dans votre compte- 
rendu que la collecte, dont le mon
tant devait être affecté au crépissage 
du sanctuaire, avait rapporté la 
jolie somme de 8120. Permettez- 
moi de rectifier. Ce n’est pas 8120 
mais bien $215 et c’est le révérend 
Père Jutleau lui-même qui a an
noncé la chose à ses paroissiens, 
hier, au prône. Inutile de dire 
qu’il ne leur a pas ménagé ses 
remerciements.

Car le révérend Père ne s’atten
dait pas à tant de générosité de la 
port de ses ouailles, quoique depuis 
son court séjour parmi elles il ait 
pu apprécier la foi et le bon esprit 
qui animent toute sa paroisse. 
C’est vne bonne note pour cette 
dernière.

Cet acte de générosité venant des 
habitants des Chaudières ne me 
surprend pas. En tout et partout 
ces gens remplissent leurs devoirs 
avec une scrupuleuse exactitude ; 
comme catholiques, 
prêtre, leur église et comme 
Canadiens - français pour la 
Saint - Jean - Baptiste, 
leur entrée comme section dans 
cette société ils ont été les seuls qui 
aient, tous les ans, payé le montant 
requis par la constitution ; c’est un 
bel exemple que d’autres sections 
beaucoup plus riches devraient sui
vre ; car que l’on remarque que les 
grosses bourses dans cette paroisse 
sont rares, très rares.

Cette conduite des paroissiens des 
Chaudières les honoreut d’autant 
plus que depuis qu’il a plu à l’Or
dinaire de leur donner un prêtre ils 
n’ont reculé devant aucun sacrifi
ces, et Dieu sait s ils en ont eu a 
faire, pour être à la hauteur de 
leur position et comme catholiques 
et comme Canadiens français.

Frigida.

la

REMERCIEMENT

La “ Provi lenl Mutual Assoc a lion ” de 
.Montréal s’est acquise une excellente ré
putation par le prompt paîsment des ré
clamations qui lui ont été faites. Nous 
appelons l’attention sur le reçu suivant : 
Aux Directeurs et aux Officier de la 

“ Provident Mutual Association" du 
Canada :

Messieurs, — J’accuse réception de la 
somme de deux mille cinq cents piastres 
($2,500) pour le règlement final de 'a ré
clamation due par votre Association, sur 
les certificats Nos 1533 et 800, Classe de 
Prévoyance, au nom de feu M. P. L. Gau- 
vreau, N. P., de Rimouski, P. Q.

Voire prompt paiement de 
mérite des rcmerc' neats et j’espère que 
votre Société continuera à prospérer.

Notre eic.,
Sieur Thérèse de Jésus,

Supéi .cure.
Procureur de Dame Marie Celina Têtu.

Longue Pointe, P. Q. 2 Oct., 1884.
10 Uct. 8—î

COURRIER DE HULL

—Dans l’intérêt de la ville en 
général, par mesure de sage pru
dence, dans l’intérêt particulière
ment de ceux qui sont assurés, 
en faisant baisser le taux des 
primes, le règlement municipal 
défendant les tuyaux en tôle eu 
place de chemi îée devrait être mis 
en pleine vigueur.

—Ou dit que le conseil de ville 
a l’intention d’entrer en négocia
tions avec la compagnie électrique 
qui doit éclairer Otlaw afin de 
faire placer quelques lain s à Hull.

pour leur
cette somme

Depuis

NOTES COMMERCIALES

AVIS SPECIAUXLes huîtres malpecques sont 
assez abondantes et su vendent de 
$3 à 84 le baril.

Le houblon est inactif à New- 
York. Les prix sont sans fermeté 
de 20 à 2lc pour les meilleures 
qualités de la récolte nouvelle et 
de 18 à 19c pour les sortes com
munes ; l’ancienne récolte est cotée 
île 17 à 18c et les houblons du Pa
cifique de 17 à 20c.

M. S. Campbell, banquier privé à 
Watford, a suspendu ses paiements. 
Il a prévenu ses déposants qu’il 
e'ait incapable de continuer à 
prendre soin de leurs économies et 
on dit qu’une répartition de l’actif 
sera faite au pro raia du montant 
des dépôts.

On annonce que M. W. C. Mc
Kenzie, marchand, de Petrolia, a 
fait faillit0. La Mille aurait été 
causée par celle de M Fawcett. La 
Banque des Marchands serait inté
ressée dans cette suspension pour 
une somme de $310 000.

M. N. A. Savard, épicier, rue 
Dalhousie, vient de recevoir 50 
quarts de pommes qu’il vend à 10c. 
par gallon.

La Sprurinc—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composé 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque etiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce,

En vente chez H. F. McCarthy^et 
C O. Dacier. Ottawa.

Maison de Ncv) iork — Nous 
avons visité, aujourd’ui, rétablisse
ment de tailleur de New York, tenu 
par M. J. L. Beaudry, No 523, rue 
Sussex, et nous y avons admiré 
un grand assortiment de marcha n 
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos
saises ; aussi articles de fantaisie 
pour messieurs. Toutes ces mar
chandises sont des plus nouvelles. 
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

J. L. Beaudry,
523 rue Su

DIAMOND DYES

Ces teintures merveilleuses ont 
presque entièrement supplanté,pour 
l’usage des familles, toutes autres 
teintures, étrangères ou domesti
ques.

Les jours de la cuve à l’Indigo, 
à la cochenille, à la garance, au 
bois de cam pêche, sont aujourd’hui 
du domaine du passé.

Nous garantissons que ces tein 
tu res teindront plus dutolîe, paquet 
pour paquet, que toute autre tein
ture qui ait jamais été fabriquée, 
et donnera des couleurs plus bril
lantes et plus durables. Les tein
tures à l’ancienne façonne peuvent 
pas être compaiées à celles-ci sur le 
rapport de la qualité et du bon 
marché.

Un grand lot de couvertes en 
laine brunes, grandeur 56 x 76 à 
vendre pour $1.70 la paire. Deux 
grandes couvertes pour ce prix ; 
c’est une chance qui s’est rarement 
vue jusqu’à présent au grand ma
gasin de J. L, Richard, à la boule 
verte, rue Dalhousie.

ssex.
CUEILLETTES DU REPORTER

DECESM. C. Stratton vendra 300 barils 
de pommes de première qualité au 
plus bas prix.

Demain soir à huit heures i! y 
aura séance du bureau catholique 
des écoles séparées, au lieu ordi
naire, hôtel de ville.

Abandon du département des 
modes au grand magasin de J. L. 
Richard, rue Dalhousie, à la boule 
verte. Les plumes, les fleurs, les 
chapeaux d’automne pour dames et 
enfants sont plus que sacrifiés. Avis 
à qui de droit.

M. C. Stratton, coin des rues Dal 
housie et St Patrick, vient de rece
voir 300 barils de pommes de 
première qualité.

A Ottawa, ce matin, à l’âge de 80 ans, 
Adelaide Emond, veuve de feu Damase 
Bérubé.

Les funérailloe aurent lieu mardi, 14 oct. 
Le convoi funèbre quittera sa résidence, 
No. 152, rue Botelier, à 2.30 hrs. p.m.

Parents et amis sont priés d'y assister 
sai s autre invitation.

AVIS
Les avis de naissances, décès, 

et mariages doivent être invariable
ment payés d’avance. Qu’on ne 
l’oublie pas. Il nous est impossible 
d’ouvrir des comptes pour des mon 
tants aussi minimes.

Grande Réduction
SUR TOUTES MES

ElMWIlim DEMENAGEMENT
Je vernir* an detail le prix 

du gros

W Venez voir mes prix avant d'a 
\eter.

M. N A B- M. P. DESÏLETS, tnilleur, coin des rues 
Dalhousie et til Patrice, desire informer ses 
nombreuses pratiques et le public en géné
ral, qu’il a transporté son établissement au

avocat, est
parti aujourd’hui pour Montréal, 
pour une dizaine de jours et revien 
cira définitivement s’établir à Otta
wa après cette absence. No. 300, rue Dalhousie,

Près de la rue Clarence, et qu’il con 
comme jiar le passé à donner pleiui 
tière satisfaction.

M. P. DE3ILKTS remercie le public du 
patronage qu'il a reçu jusqu’à présent, et 
le-sollicite de nouveau.

ARGENT COMPTANT tlnueraLes personnes qui vont souvent 
à Montréal trouveront une maison 
de pension de première classe en 
s’adressant au No. 13, rue Saint- 
Charles Borronnnée. Cette 
est tenue par Dame veuve C. D. 
Thériault.

Oscar McDOIÏELL
maisonEPICIER,

101 EUE RIDEAU.
P. DENI LETS, Tailleur.

24 sept. 1884.

Le nouveau et extraordinaire
ment utile indicateur des adresses 
des gens dans le commerce et ia 
des habitants en général des comtés 
de Carie ton, Lanark, Prescott, . 
Russell et Ottawa, publié par M. \

L’assemblée annuelle des actionnaires de 
Société de Publicité (à responsabilité 

limitée) pour l'élection des directeurs et 
autres affaires aura lieu dans le bureau du 

1 Le Canada, 524 rue Sussex, Ottawa, 
bre prochain.e 13 oc to

LA SOCIÉTl

LE CA

Ottawa el Hull,

QUESTION

l'ROTES

Cu soir à 8 heu i 
de l’Institut St 1 
une assemblée po] 
saires île la divisi 
de la ville, afin di 
la conduite do M 
ningham à la dei 
du conseil, lorsqu 
qui ni sont pas di 
lui, et en fait nom 
gués auprès du gc 
là seuls qui sont ei 
de division.

On ne croit pa 
fédérale soit retar 
de sir John A. Ma

11 y a eu hier, i 
couverts chez sir 
bell, ministre de 1

Aucune nomir 
ou pour le Sénat i 
le retour de sir Jo

L’honorable M. 
probablement je 
York. Il sera 
jours.

Sir Hector Lai 
passer quelques je 
milieu de sa fam 
la fin de la semait

MM. Joseph Tas 
geron. M. P. et 1 
Grand Tronc, qui 
depuis hier, sont 
d’hui.

On a reçu auji 
velles de sir Ch. 
se porte bien et s’< 
de l’importante n 
confiée.

Les actionnaire 
publicité du Cana 
hier. Un rappo 
leur a été soumis 
direction a été ré

La nouvelle d 
édifices parlemei 
n’a guère créé 
terre. On refuse 
que ce soit l'œuv 
l’empire.

MM. Mollet et 1 
employés, quitte 
notre établissante 
der un journal t 
Hull, sous le i 
d’Ottawa. Nous 
plein succès dar 
entreprise.

Le Star, de M 
nomination ce N 
de lieulenant-g< 
province de Que 
monde indistii 
pleine confiance 
et son intégrité, 
aussi juste que 
nouveau dignita

C'est aujourd'l 
grande batailla 
l’Etat de l'Ohio 
électeurs Du n 
lions dépend le s 
Maine. Si les d

f

Ü
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